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Résumé
 En 2014, dans le cadre de la promotion de l’agriculture durable, une pépinière de 300 m² a été 
mise en place permettant de disposer de 11 877 plants contre 12 500 qui étaient attendus soit un taux de 
réussite de 90%. Ces plants ont déjà permis de restaurer une soixantaine d’hectares de jachères agricoles. 
En outre, un champ semencier de 02 ha a été mis en place, il permet de pérenniser 262 plants de 10 espèces 
agroforestières d’intérêt pour la communauté tels le safou (Dacryodes edulis), bitter-cola (Garcinia cola), 
cola (Cola acuminata), okok (Gnetum africanum), moabi  (Baillonella toxisperma), ndjansang (Ricinodendron 
heudelotii ), mangue sauvage (Irvingia gabonensis), pomme cythère  (Spondias cytherea), arbre à ail 
(Scorodophleus zenkeri), mbongo balim (Aframomum sp.), mbongo (Aframomum citratum). En outre, les 20 
hectares de vergers déjà en production ont été entretenus pour générer des recettes d’exploitation pour 
la coopérative.
Dans le domaine du développement d’une économie verte au niveau local, deux cases écotouristiques 
sont en construction dans le village.

 La microfinance solidaire a été initiée dans le village de Tayap. Une coopérative de microfinance 
rurale est légalisée et fonctionnelle avec 43,1 % de femmes actives ayant adhéré à la dynamique de la 
microfinance (25 sur 58 femmes actives), 14 femmes ont bénéficié des emprunts pour leurs activités 
génératrices de revenus (50 % de culture vivrière, 50 % de commerce de vivres) pour un montant total de 957 
000 FCFA et se sont engagées à rembourser intégralement leur crédit avant le mois de mars 2015 avec 20% 
des prêts déjà remboursés à la fin d’année.  

 Pour l’éducation au développement durable, un guide pédagogique comportant des cours 
d’apprentissage simples a été développé et présenté aux élèves des trois cycles du primaire. Lors de chaque 
classe verte, une vingtaine de jeunes élèves issus des classes de SIL/CP, CE1/CE2 et CM1/CM2 étaient réunis.

 Une formation sur l’agroforesterie et la stabilisation des terres a regroupé vingt (20) personnes 
dont neuf (09) femmes. Enfin, AGRIPO a participé à l’atelier national de mise en place de plateformes de 
concertation et d’état des lieux du Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux du bassin du 
Congo. 

 Sur le plan administratif, AGRIPO dispose de 3 employés à temps pleins affiliés à la Caisse Nationale 
de Prévoyance Sociale pour un total de 36 hommes-mois. Six employés à temps partiels ont été recrutés 
pour un total de 20 hommes-mois. En outre, 45 volontaires en ligne du Programme des Volontariat des 
Nations Unies ont apporté leur expertise technique et leur expérience pour renforcer l’action d’AGRIPO 
pour un total d’environ 45 hommes-mois.

 Sur le plan financier, le budget annuel a été de 16 787 976 FCFA avec la vente des produits 
d’AGRIPO qui ont permis de lever des ressources d’une valeur de 2 023 000 FCFA soit 12,1% des revenus et 
la subvention SGP/GEF du PNUD de 14 764 976 FCFA soit 87,9% du budget annuel. Les dépenses annuelles 
s’élèvent à 12 894 273 FCFA pour un résultat annuel de 3 893 703 FCFA.
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Introduction
 L’année 2014 représente une année charnière car deux évènements majeurs ont marqué cette 
année et ont contribué à lui donner une nouvelle dimension : 

le financement du « Projet pilote de développement agro-écologique et éco touristique pour la 
protection de la biodiversité et des terres dans le village de Tayap » par le Programme de micro-
financement du Fonds pour l’Environnement mondial (Programme des Nations Unies pour le 
Développement),

l’engagement sans cesse accru des volontaires en ligne du Programme de Volontariat des Nations 
Unies. 

 La fin de cette année est l’occasion de revoir le chemin parcouru, de recenser les facteurs qui 
rendent le changement nécessaire, et de commencer à jeter les bases pour un futur solide et plus fidèle à 
notre mission.

 Notre organisation s’est développée, structurée, professionnalisée, mais ses objectifs et son éthique 
restent les mêmes, utiliser le développement comme principal vecteur d’intégration sociale et porter les 
valeurs d’une société solidaire et innovante.

 Notre développement devra plus que par le passé, permettre à un nombre croissant  de personnes, 
de retrouver une identité sociale et économique : c’est la raison qui nous anime pour développer nos 
activités et constituer un formidable levier pour promouvoir l’implication des jeunes et des femmes dans 
la construction de nos espaces de vie. Nos actions doivent plus que jamais sensibiliser et mobiliser la 
population pour favoriser leur engagement dans une démarche de responsabilité sociale. 

 Notre organisation a grandi et s’est réinventée au gré du dynamisme et de la créativité de ses 
membres. Elle a su saisir des opportunités d’action pour faire prendre conscience que graduellement au fil 
du temps,  le travail bien fait pouvait permettre de réajuster les pratiques, et cette évolution est salutaire.

 Aussi, le rapport annuel 2014 rend compte des actions et des points clés qui ont marqué cette 
année. Il porte essentiellement sur l’agriculture durable, l’appui au développement d’une économie verte, 
l’appui à la microfinance solidaire au niveau local, l’éducation et la communication pour le développement 
durable de même que le renforcement des capacités et l’échange d’expériences. Nous tenons à saluer 
l’implication de tous nos volontaires aux compétences diverses mais combien riches qui nous ont permis 
et nous permettent d’avancer sur des enjeux aussi complexes que la résilience face au changement 
climatique, l’efficacité énergétique, la performance économique, etc.

 Nous espérons que la nouvelle année nous permettra de renforcer notre équipe de travail et notre 
réseau de compétences et de partenaires. 
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1. 2014 en chiffres
  

 Trois partenaires nous font confiance (PNUD, VNU et ISF Cameroun)

  16 787 976 FCFA de ressources mobilisées dont 87,9% de subventions

  101 mois de travail dont 45% fourni par les 45 volontaires venant de 4 continents (Afrique, Asie, 

 Amérique et Europe)

  3 emplois permanents et 6 emplois temporaires créés dont 2 femmes et 7 jeunes 

  14 activités génératrices de revenus financées pour un montant de 957 000 FCFA

  11 877 plants disponibles en pépinière

  Un champ semencier de 2 ha mis en place

  60 hectares de jachères agricoles restaurées en vergers écologiques 

  2 écogîtes en construction

  3 classes vertes organisées en faveur de 60 élèves

  Une publication mise en ligne (monographie)

  4 projets structurants élaborés pour 2015 (vergers écologiques des territoires, réseau d’adduction 

 d’eau, énergie solaire, économie performante)

  14 demandes de subventions effectuées pour financer des activités en 2015
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2. Actions réalisées
2.1. Agriculture durable 

Pépinière

Pour favoriser l’accès du matériel végétal aux agriculteurs de Tayap, AGRIPO a mis en place une pépinière 

d’espèces forestières. Elle  produit des plants de bonne qualité. La fourniture gratuite des plants produits 

encourage la restauration des jachères agricoles et contribue ainsi à juguler le problème de déforestation.

La pépinière des espèces agroforestières a été mise en place au mois de janvier 2014. Le site de la pépinière 

couvre une surface d’environ 300 m2. Pour ce qui est de la production des plants, des sachets plastiques de 

grande ou petite taille ont été utilisés selon les espèces. La terre a été recueillie dans le village et enrichie en 

compost. La réalisation de la pépinière a nécessité le recrutement temporaire de deux personnes locales 

qui ont travaillé avec les employés d’AGRIPO.

Les plants dans la pépinière ont connu une réussite de 90%. Cela a permis de disposer de 11 877 plants 
contre 12 500 qui étaient attendus. Les plants en pépinière sont récapitulés dans le tableau ci-dessous :

Espèces (nom 
scientifique) Espèces (nom local) Nombre de plants 

disponibles
Nombre de plants 

attendus
Dacryodes edulis Safou 1820 1250
Garcinia Kola Bitter-cola 1200 1250
Cola acuminata Cola 1300 1250
Baillonella toxisperma Moabi 450 1250
Gnetum africanum Okok 1250 1250
Ricinodendron heudelotii Ndjansang 48 1250
Irvingia gabonensis Mangue sauvage 940 1250
Spondias cytherea Cassemango 580 1250
Scorodophleus zenkeri Arbre à ail 1300 1250
Aframomum sp Mbongo 983 1250
Theobroma cacao Cacao 2006 1250
TOTAL 11 877 12 500
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La première difficulté de cette activité a été l’indisponibilité de certaines semences forestières au moment 
de la mise en place de la pépinière. En outre, en raison du faible taux de germination de Ricinodendron 
Heudelotii, il a été décidé de concert avec la communauté de remplacer cette essence par les plants de 
cacaoyer.
6 039 plants ont été gracieusement distribués à 36 paysans du village de Tayap. Les paysans des villages 
environnants ont manifesté leur intérêt pour les plants. Aussi, a-t-il été convenu que certains plants leur 
seront vendus à un prix attractif, en vue de  restaurer leurs jachères.

Champ semencier

La mise en place d’un champ semencier de 02 hectares a eu lieu au mois de juillet 2014. Cette mise en 
place s’est déroulée selon les quatre étapes ci-après : identification du site avec donation du terrain par 
un villageois, préparation du site (défrichage, piquetage et trouaison), mise en terre de 262 plants dans le 
champ semencier et entretien (désherbage hebdomadaire et sarclage régulier autour des plants).
Le tableau ci-dessous présente la répartition des espèces contenues dans le champ semencier.

Espèces (nom scientifique) Espèces (nom local) Nombre de plants disponibles 
dans le champ semencier

Dacryodes edulis Safou 30

Garcinia Kola Bitter-cola 30

Cola acuminata Cola 30

Baillonella toxisperma Moabi 10

Gnetum africanum Okok 25

Ricinodendron heudelotii Ndjansang 7

Irvingia gabonensis Mangue sauvage 25

Spondias cytherea Cassimango 25

Scorodophleus zenkeri Arbre à ail 30

Aframomum sp Mbongo 25

Theobroma cacao Cacao 25

TOTAL 262

Plantation des vergers

6 039 plants (860 safous, 545 bitter cola, 700 cola, 175 arbres à ail et 159 moabi, 35 ndjansang, 385 mangues 
sauvages, 450 cassimango, 740 gnetum et 1740 cacao) ont été distribués à 36 personnes. Ces plants ont 
permis de restaurer une soixantaine d’hectares de jachères en vergers écologiques.
5 838 plants restent à distribuer. Les plants seront distribués lors de la campagne agricole de mars 2015.

Entretien et exploitation des champs

L’entretien des 20 hectares de vergers précédemment mis en place en 2010, 2011 et 2012 a été maintenu 
avec le désherbage mensuel et l’exploitation des espaces cultivés.
Ces vergers contiennent 12 plants de bananiers plantains, 11 000 plants de cacaoyers, 200 mandariniers, 
300 orangers, 200 safoutiers, 30 avocatiers, 30 manguiers, 30 pamplemoussiers, 30 citronniers, 2 pommiers 
cythère, 10 ramboutaniers, 2 mangoustaniers et 10 goyaviers.
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Parmi ces plants, les bananiers sont en fin d’exploitation et ne produiront plus en 2015. Par contre, les 
cacaoyers sont entrés en production en 2014.

2.2. Écotourisme  
L’économie verte, comme moyen de lutte contre la pauvreté, est l’un de nos axes majeurs. En 2014, 
AGRIPO a enclenché une série d’actions pour accompagner les activités économiques qui préservent 
l’environnement. Dans le cadre du projet pilote de développement agro-écologique et éco touristique 
pour la protection de la biodiversité et des terres dans le village de Tayap, la construction de deux (2) cases 
écologiques a été lancée au mois de juillet 2014. 
Les travaux de construction ont été réalisés en plusieurs étapes. Il a été question dans un premier temps de 
choisir un terrain sur lequel sont bâtis les écogîtes. La démarche consistait d’abord à obtenir un certificat 
de donation pour démarrer les travaux de construction. Ensuite, nous avons procédé au défrichage et au 
nettoyage du site.
Un plan de construction des cases a ensuite été généreusement établi par l’architecte brésilienne Joana 
Pinheiro (http://www.atelierplural.com/). Ci-dessus, le plan des cases écologiques.

Il faut noter que les travaux des cases écologiques ont bien démarré. Les deux fondations ont été achevées 
et la construction est au niveau de l’élévation des murs.



Décembre 2014 - Rapport Annuel14

Notre développement emprunte des voies particulièrement créatives

On soulignera l’engouement et l’enthousiasme des populations pour la réalisation de cette nouvelle 
infrastructure dans leur communauté.

2.3. Appui à la microfinance solidaire  
Avec le soutien financier du SGP/GEF du PNUD, AGRIPO a mis en place le 12 mars 2014, un Fonds 
de développement des activités génératrices de revenus portées par les femmes. Par l’octroi de 
microfinancements, et la formation de femmes en comptabilité et en gestion des activités porteuses 
génératrices de revenus (AGR), ce fonds rotatif vise à lutter contre la pauvreté en milieu rural. 

Les bénéficiaires sont choisis parmi les femmes inscrites sur la base de la rentabilité de leurs AGR. L’adhésion 
au Fonds est fixée à 5 000 FCFA pour 2013. Ces frais d’adhésion augmenteront de 5 000 FCFA tous les ans. 
Afin de garantir la pérennité du fonds et dans le souci de le rendre accessible à un maximum de femmes, 
un taux d’emprunt de 10 % par an a été adopté. Au total, 25 femmes font partie de cette coopérative de 
microfinance et 14 ont bénéficié d’un prêt en 2014, soit 56 % d’entre elles. Les prêts, d’une valeur totale de 
957 000 FCFA, ont été contractés pour une période de douze mois.
Doté d’un capital initial d’un million de FCFA, le résultat net consolidé du Fonds est en hausse constante, 
passant à 1 187 700 FCFA fin 2014 avec 84,2 % de subvention du PNUD et 15,8 % de fonds propres (frais 
d’adhésion et intérêts). 

Les activités menées dans le cadre de ce fonds ont été les suivantes : 

Une réunion d’information et de sensibilisation a eu lieu le 27 février 2014 et a réuni environ 43 
participants venus de tout le village de Tayap. Il faut souligner que deux groupes d’acteurs (les 
hommes et les villages environnants) ont déploré le fait de ne pas pouvoir bénéficier directement du 
fonds. 

Une Assemblée Générale (AG) constitutive de la coopérative féminine s’est tenue le 21 mars 2014 et 
a regroupé environ 27 participantes venant de Tayap. Lors de cette AG, les animateurs d’AGRIPO ont 
expliqué à l’audience l’importance du Fonds de soutien aux AGR féminines, son objectif principal et 
le public cible. Les statuts et le règlement intérieur ont été élaborés et un Bureau de 8 membres a été 
mis en place de façon démocratique.

Les statuts et le règlement intérieur devant régir la coopérative ont été déposés au service des 
coopératives du Ministère de l’Agriculture et du développement Rural. La coopérative des femmes 
agricultrices de Tayap (COFATA) a été légalisée le 13 mars 2014 sous le N° CE/CO/001/14/35318.
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Un compte pour la coopérative a été ouvert dans une institution financière de la place. A l’ouverture 
du compte, le 18 mars 2014, un dépôt d’un montant d’un million de FCFA a été effectué. Après les 
retraits relatifs aux crédits octroyés et les frais de fonctionnement de la coopérative (33 000 FCFA), un 
montant de 330 000 FCFA est actuellement disponible sur le compte.

Le Fonds a bénéficié d’un financement d’un million de FCFA provenant du GEF et des frais d’adhésion de 
25 femmes (125 000 FCFA) pour un capital total de 1 125 000 FCFA. Compte tenu de leurs habitudes et de 
leur niveau d’éducation, les activités proposées par les femmes sont principalement liées à l’agriculture (50 
%) et au commerce des vivres et des produits agricoles. La somme de 195 000 FCFA a déjà été remboursée, 
soit 20% des prêts.

Plusieurs remboursements n’ont pas encore débuté compte tenu de la durée du prêt qui a été initialement fixée 
à un an, et au regard de la nature des activités financées. A ce jour, il n’y a pas eu de volonté manifeste de non 
remboursement des crédits par les bénéficiaires. Les femmes s’engagent davantage dans l’agriculture pour leur 
subsistance mais il est évident qu’un prêt agricole n’est pas toujours le plus approprié pour elles car la durée de 
rentabilité est plus longue. En effet, l’investissement dans l’agriculture demande un certain temps avant d’obtenir 
un revenu. Pour cette raison, les remboursements des prêts attribués seront échus au mois de mars 2015.

 Exemple d’AGR financée par le Fonds de développement : production 
et commercialisation de l’huile de palme

Avant, Ngo Nyobe Mirabelle et Ngo Mbeï Prudence achetaient de façon 

irrégulière (après la récolte des champs), 250 kg de noix environ, pour produire 

40 litres d’huile qu’elles vendaient ensuite.

Avec le Fonds, Ngo Nyobe Mirabelle et Ngo Mbeï Prudence ont pris un prêt 

total de 100 000 FCFA. 

Ce prêt leur a permis d’acheter 2 tonnes de noix de palme (100 000 FCFA). A 

partir de deux tonnes de noix de palme, Ngo Nyobe Mirabelle et Ngo Mbeï Prudence produisent 320 litres 

d’huile de palme (160 litres par tonne). Elles donnent 20 litres d’huile de palme par tonne au propriétaire 

de la machine à extraire l’huile de palme soit 40 litres. Les deux femmes mènent cette activité ponctuelle 2 

fois par mois. En vendant 560 litres à 500 FCFA par litre, elles ont des recettes mensuelles de 280 000 FCFA et 

un bénéfice de 80 000 FCFA tous les mois. Aujourd’hui, elles disposent d’un capital de 150.000 FCFA pour la 

production et le commerce de l’huile de palme. L’augmentation de leur chiffre d’affaires, grâce aux crédits 

obtenus, a permis de transformer leur mode de vie. Désormais, Ngo Nyobe Mirabelle et Ngo Mbeï Prudence 

maîtrisent la méthode de fabrication améliorée de l’huile de palme et ont pour ambition d’acheter leur 

propre machine à extraire l’huile de palme pour développer leur activité.
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Pour favoriser la diversification des activités génératrices de revenus 
(AGR) des femmes vivant en zone rurale, AGRIPO a entrepris une 
étude prospective sur une trentaine d’activités variées [fabrication 
de savon, boulangerie artisanale, élevage de porcs ou de poulets, 
fumage de poissons ou de poulets, petit commerce, alimentation, 
télécommunication rurale, micro-brasseries ou production locale de 
boissons, huilerie (huile de palme et de palmiste, etc.)]. En cours de 
rédaction, cette étude descriptive et synthétique des AGR porteuses 
dans le village de Tayap permettra ultérieurement aux femmes d’avoir 
une idée de l’investissement, des revenus et des marchés potentiels 
pour se lancer dans des activités alternatives.

2.4. Education au développement durable   

Les classes vertes sont un dispositif d’éducation à l’environnement mis en place à titre expérimental par 

AGRIPO. Il s’agit de guider les élèves des trois cycles du primaire dans l’acquisition des connaissances 

«écologiques et dans la construction de leurs compétences environnementales tout en leur permettant 

de développer un comportement responsable vis-à-vis de leur milieu de vie ».

Afin de répondre à ces orientations, AGRIPO a conçu un guide pédagogique avec des modules 
d’apprentissage sur la forêt équatoriale. Ainsi, AGRIPO utilise la forêt et son milieu comme tremplin pour 
sensibiliser les jeunes à la sauvegarde des forêts.

Par le biais de l’éducation au développement durable, et en immergeant les élèves dans les conditions 
concrètes de la sensibilisation participative, les classes vertes visent à approfondir les connaissances des 
élèves sur les enjeux liés aux forêts équatoriales. Ces classes vertes intitulées «La forêt, un milieu de vie» 
permettent de découvrir la richesse des forêts pour mieux les protéger.
Tous les modules proposés sont structurés et présentés selon une même démarche participative pour 
tenir compte du développement cognitif des élèves. Cette démarche comporte trois grandes phases :



Décembre 2014 - Rapport Annuel 17

Notre développement emprunte des voies particulièrement créatives

 La phase de mise en situation orientée vers la localisation des forêts pour stimuler l’intérêt des  

 élèves pour le cours proposé.

 La phase de compréhension permet de traiter l’information activement de façon à s’inscrire dans 

 une démarche d’appropriation du vocabulaire associé aux forêts. Il s’agit également de synthétiser 
 les nouvelles connaissances et de revisiter les acquis.

 La phase d’appropriation donne des outils permettant de se poser des questions, de mettre en 
 commun les réflexions et d’échanger sur les nouvelles connaissances, les forces et les 
 difficultés inhérentes à cet apprentissage.

2.5.  Renforcement des capacités et concertation 
Les phénomènes de déforestation représentent une menace environnementale forte à cause de la 
commercialisation du bois d’œuvre et des mauvaises techniques agricoles. 

Formation

a) C’est dans ce contexte que la formation sur l’agroforesterie et la stabilisation des terres s’est déroulée 
pendant deux (02) jours du 10 au 11 mars 2014 dans le village de Tayap. Elle a regroupé vingt (20) 
personnes dont neuf (09) femmes. Tous les apprenants ont été initiés sur l’impact favorable des arbres 
dans leurs exploitations familiales et dans le système agricole. La formation a été réalisée par deux 
ingénieurs agronomes (Daniel Kam et Pierre Eric Boum Nack) de PRODERU à travers des cours pratiques et 
théoriques. Une évaluation de la formation a été réalisée pour apprécier la plus-value obtenue. A l’issue de 
cette formation, les apprenants ont amélioré de manière substantielle leurs connaissances sur les notions 
d’agroforesterie, les applications pratiques de l’agroforesterie, l’identification et la conception des parcs 
arborés, la culture en couloirs, les jachères améliorées et les jardins de cases.

b) Dès le lancement de la microfinance, les femmes ont bénéficié de 2 formations animées par l’ingénieur 
agro-socio-économiste Marthe Elise Eone qui se sont déroulées les 12 et 13 mars 2014. La première portait 
sur la gestion du fonds de développement communautaire et la deuxième sur la mise en œuvre du fonds 
rotatif d’appui au développement durable. Ces formations ont permis aux intéressées de se familiariser aux 
règles et mécanismes précurseurs de la bonne gouvernance au sein du groupe de femmes. En outre, elles 
leur ont permis de développer de nouvelles compétences dans le domaine de l’entreprenariat en milieu rural. 

Concertation

Dans le cadre de l’élaboration du Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SDAGE) de 
la CICOS, AGRIPO a participé du 27 au 28 octobre à Yaoundé à un atelier national sur la mise en place des 
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plateformes de concertation et l’état des lieux du Bassin du Congo. L’objectif était de mettre en relation les 
acteurs ; sensibiliser la coopération entre la CICOS et les acteurs du bassin, préparer le processus du SDAGE 
participatif, mieux contribuer au développement durable du Bassin en mettant en œuvre une politique 
de Gestion intégrée des ressources en eau (GIRE) fondée sur la connaissance des ressources en eau et la 
planification consensuelle et participative pour renforcer les capacités de gestion durable des ressources 
en eau du Bassin du Congo
Ont pris une part active à l’atelier, les représentants du CICOS et de la GIZ, les experts de ministères et 
d’organisations de la société civile, parmi lesquelles AGRIPO. A l’issue des travaux, les participants ont, 
entre autres, recommandé la création d’une force opérationnelle  représentative par pays sur tout le Bassin 
du Congo.

2.6. Communication pour le développement durable 
AGRIPO s’est particulièrement investi en 2014 dans le domaine de la sensibilisation, de l’information et 
de la communication pour le développement durable. Notre organisation a beaucoup progressé par des 
actions de visibilité et grâce à sa communication virtuelle. Cet effort s’est matérialisé par la création et 
la mise en ligne d’un site internet (www.agripo.net) qui a pour finalité de développer la compréhension 
de toutes les actions d’AGRIPO. Il faut toutefois souligner que ce site est toujours en construction pour le 
rendre plus interactif et plus riche en informations.

Nous avions commencé à la fin de l’année 2013 par la conception de nos plaques et brochures de 
communication et d’information. Les plaques sont stratégiquement visibles sur la route nationale N°3. 
Une brochure attractive de notre projet VET a été élaborée par une graphiste professionnelle. La plaquette 
peut être téléchargée sur le site d’AGRIPO.

     

AGRIPO a également mis en place une unité éditoriale « Editions AGRIPO », dont l’objectif est de faire 
connaître la vie des populations rurales en Afrique Subsaharienne. Bandes dessinées, contes, publications 
techniques, livres de cuisine, guides pédagogiques, magazines, dessins animés, jeux vidéo … autant de 
productions culturelles qui visent à faire comprendre et à agir en faveur du développement rural et du 
développement durable.
AGRIPO a également compilé de façon exhaustive toutes les informations disponibles sur le village de 
Tayap. Cette monographie est une véritable ressource documentaire sur les composantes physiques du 
village (géographie, climatologie, géologie, hydrographie…) ou humaines (organisation administrative, 
population, activités économiques…). Pour écrire le chapitre « Histoire de Tayap», la mémoire des anciens 
du village a été sollicitée car cela n’était écrit nulle part. Ils nous racontent la lutte anticoloniale, l’origine du 
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village et ses coutumes. Le portait de Tayap est illustré de photos et de cartes. La monographie de Tayap 
constitue une première non seulement en termes de capitalisation des données relatives au village mais 
aussi en termes de méthode puisque certains indicateurs ont été calculés spécialement pour écrire le 
document. Ce travail a alimenté un article sur Tayap dans l’encyclopédie collective (http://fr.wikipedia.org/
wiki/Tayap).

Un dossier de presse du projet pilote d’AGRIPO « Vergers écologiques de Tayap » a également été 
rédigé à destination des médias. Ce dossier sera diffusé au courant de l’année 2015. D’autres outils de 
communication sont en cours d’élaboration tels que le guide pédagogique des classes vertes, les livres de 
recettes, une bande dessinée, un conte ou encore le webdocumentaire.
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3. Fonctionnement

           Témoignage de Claudine LECURET

« 2014, restera définitivement pour moi l’année de Tayap ! 

Tout a commencé en juin. Volontaire en ligne des Nations Unies, je consulte 

régulièrement le site Internet dédié qui met en relation volontaires et 

organismes demandeurs. Ce jour-là, AGRIPO cherchait un co-rédacteur 

pour le contenu de son site Web. C’est dans mes cordes, je propose de 

contribuer. Au fil des échanges, je découvre le contenu et l’envergure du 

projet des Vergers Écologiques : un programme de développement initié par une communauté qui se prend 

en mains, une démarche ingénieuse, responsable, durable, et solidaire… bref exemplaire ! 

Après le site Internet, l’aventure continue et les productions s’enchaînent car à Tayap, le développement 

emprunte des voies particulièrement créatives et nos interlocuteurs sont prolixes. Avec l’aide d’autres 

volontaires, en seulement 6 mois, sont initiés : une monographie, des livres de recettes pour mettre en valeur 

les produits agricoles issus des VET, un webdocumentaire, un dossier de presse, le montage des projets 

structurants (électricité, eau, tourisme), sans compter les réponses aux appels à projets… 

L’énergie déployée par la coopérative est énorme. Aux champs et au bureau, tous les jours sans interruption. 

Avec cette formidable volonté d’avancer, AGRIPO fédère toute la communauté et produit même des outils 

pour partager l’expérience au-delà du village… 

Ce que j’ai découvert à Tayap, c’est qu’on y produit des safous, des macabos, des mangues… mais surtout 

beaucoup plus d’humanité qu’ailleurs, c’est sûrement ça le véritable trésor de la forêt tropicale ! »

3.1.  Ressources humaines 

Sur le plan administratif, AGRIPO dispose de 3 employés à temps plein affiliés à la Caisse Nationale de 
Prévoyance Sociale pour un total de 36 hommes-mois. Six employés à temps partiels ont été recrutés 
pour un total de 20 hommes-mois. En outre, 45 volontaires en ligne du Programme des Nations Unies ont 
apporté leur expertise technique et leur expérience pour renforcer l’action d’AGRIPO en 2014 pour un total 
d’environ 45 hommes-mois.
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3.2. Revenus

Sur le plan financier, des clarifications ont été progressivement apportées en matière d’outils, de 
présentation, mais aussi de mode opératoire, afin d’améliorer le suivi et la visibilité de la gestion des 
services et leurs coûts. Le budget annuel a été de 16 787 976 FCFA avec la vente des produits d’AGRIPO 
qui ont permis de lever des ressources d’une valeur de 2 023 000 soit 12% des revenus, le complément 
provient de la subvention SGP/GEF du PNUD pour 14 764 976 FCFA soit 88% du budget annuel. 

3.3. Dépenses 

Les dépenses annuelles s’élèvent à 12 894 273 FCFA pour un solde annuel de 3 893 703 FCFA. Les dépenses 
sont consacrées à l’acquisition des matières premières (21%), les fournitures (2%), la rémunération 
du personnel permanent et temporaire (28%), les charges fiscales et sociales (3%), la donation pour la 
microfinance (8%), les études et autres frais de gestion (4%), la communication (7%), les formations (2%), 
les frais de transport et de déplacement (2%) et les immobilisations (22%).

Le compte de résultat de l’année 2014 est le suivant :

CHARGES (FCFA) MONTANT PRODUITS (FCFA) MONTANT
Fourniture de bureau 70 000 Vente de produits 2 023 000
Petits matériels & Outillages 3 250 000 Subvention 14 764 976
Etudes & Prestations 365 177
Matériels & Equipements 150 000
Etudes & Recherches 500 000
Communication 100 000
Formation 545 000
Dons 1 000 000
Appointement & Salaire 3 643 000
Amortissement 144 000
Impôts/Bénéfices 1 404 160
 
TOTAL CHARGES 11 171 337 TOTAL PRODUITS 16 787 976
 
RESULTAT 5 616 639
 
TOTAL GENERAL 16 787 976 TOTAL GENERAL 16 787 976
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Le bilan de l’année 2014 est le suivant :

3.4. Actions de mobilisation des ressources pour 2015

Pour assurer la pérennisation et l’amplification des activités d’AGRIPO, AGRIPO s’est investi dans l’élaboration 
des projets structurants portant sur une économie performante et diversifiée (GREEN), une conservation 
stratégique des forêts (cartographie complète, aménagement du territoire, restauration des jachères) à 
travers les vergers écologiques des territoires (VET), l’électrification solaire (ILES), le réseau d’adduction en 
eau potable (RARE) et une communication renforcée.
Les documents des projets rédigés ont été soumis auprès de 14 bailleurs de fonds potentiels. Les réponses 
à ces demandes de subvention sont attendues au courant du premier trimestre 2015.

ACTIF MONTANT PASSIF MONTANT
Bâtiment    2 890 000   Résultat     5 616 639   
Caisse    4 274 799   Amortissement        144 000   
  Impôt/Bénéfices     1 404 160   
    
TOTAL ACTIF    7 164 799   TOTAL PASSIF     7 164 799   
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De nombreuses activités ont été réalisées au titre de l’année 2014. Des acquis ont été engrangés au 
cours de cette année et il reste à les consolider avec un renforcement des activités sur le terrain et une 
consolidation de l’approche globale de développement. Les ressources financières restent une contrainte 
pour démultiplier l’action d’AGRIPO et avoir un fort impact auprès des populations. Les efforts doivent donc 
se poursuivre pour générer des ressources internes et externes et enclencher une nouvelle dynamique en 
2015, année qui marque le 5e anniversaire de notre organisation.

L’année 2014 a été une année dense (financement du projet VET, augmentation du volume de nos activités, 
développement d’outils d’accompagnement socio économique comme la microfinance solidaire…). Notre 
ambition a toujours été de concilier la promotion d’une activité économique performante (plus d’emplois, 
plus d’opportunités entrepreneuriales, etc.) avec les exigences de la durabilité de notre développement 
(protection des forêts, des cours d’eau, etc.). 

L’évolution et l’impact de nos actions démontre l’importance de les poursuivre tout en les amplifiant. 
Nous devons continuer à inventer une économie « plus humaine », une société « plus juste, responsable et 
respectueuse ». AGRIPO a su enraciner un modèle économique dit « solidaire » qui se positionne entre le 
secteur associatif et le secteur économique.

Les chantiers pour l’année 2015, dont certains se poursuivront bien au-delà, sont : 

 Mise en œuvre progressivement d’une plus grande lisibilité et cohérence de nos programmes par 
 l’élaboration d’une stratégie à long terme de notre organisation (2016 – 2030).

 Mise en œuvre d’au moins trois projets structurants avec une attention particulière pour les 
 programmes ILES (Initiative Locale d’Electrification Solaire), RARE (Réseau d’Adduction Responsable 
 en Eau potable) et GREEN (Gestion Raisonnée de l’Economie et de l’ENvironnement).

 Communication interne et externe sur le développement durable en milieu rural avec une présence 
 renforcée sur Internet et les réseaux sociaux de même que l’organisation d’évènements présentiels 
 comme une Journée Portes Ouvertes.

Nous allons aussi approfondir notre réflexion pour trouver comment faire essaimer notre approche autour 
de nous. Comment faire en sorte que notre dynamique de développement bénéficie à au moins 7 villages 
voisins. Tout ne pourra se faire en un jour. Il faudra du temps, des moyens financiers et des compétences. 
Mais nous y sommes fermement et résolument engagés.

Conclusion et perspectives




